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NOTE
SUR LA GÉNÉRALISATION DU THÉORÈME DE PYTHAGORE5

PAS M. JOSEPH SACCHI (DE MILAN).

Si entre les cotés a, b, c, d'un triangle rectiligne,
respectivement opposés aux angles oc, j3, y, on a la rela-
tion an= bn-i- cn, où n et a sont des constantes, on aura

nécessairement et uniquement n = 2 e ^ a = - ï ï (*).

En posant
sina = //, a + p = ƒ ,

et, en substituant, dans la relation donnée, les valeurs

h r h J

on obtient

(i) hn =z sinwp -+- sin"^.

(*) M. Sacchi a remarqué que la démonstration de cette proposition
donnée par M. limplenbach (Nouvelles Annales, t. VIII, p. 4<>o) est in-
complète. '



( 3 3 . )

Prenant la dérivée par rapport à |3, on a la relation

sin^p cosp -h sin1*-"1 / c o s / = o,

laquelle, multipliée par tang(3 tang y, donne

sin" p tang/ -^ sin*/ tangp = o ;

éliminant sinnj- au moyen de l'équation (i), et ensuite
remplaçant tangy, tang/3, tanga, par leurs valeurs res-
pectives

tangp-htanga sin fi h
i —tangptanga' ^(i — sin2^/ ^JTZTpf

et posant sinj3 = X, on a

X^»— X*-« = h*~* \!{i — //2) (i — X2).

De là, en faisant le carré des deux membres, on déduit

X2 (X2w~4 — 2^nX»-2 + à2"-2) + h'n~2(h> - i ) = o.

Cette équation, devant subsister quel que soit X, four-
nit les deux suivantes

/<* — i =s o, X3*-4 — 2//*X"-* + h*1-' = o,

de la première desquelles on tire h = i , ou bien a = - 7r 5

et par conséquent la seconde devient

t X - » - i ) » = o ,

et ne peut être satisfaite, quel que soit X, que par n= 2.


